
» ROUBAIX 
Dun» lu nun au II »u I« mar», II iW™- 

iuil o*«' «■ W**i. '" M M""»"1* » "SS 
b. ,  Il . enlève deu« muntre» en or, out «W 

ï^otoâr où u trouvait une lOffliw de TJr. 

IM» bu    - 

temun n'a pea eemblé vruMmtahbM, c«r, 
à l'endroit où a en Heu te tamponnement, 
pré* rtfl pont du canal, le remtrtsl a près de 
tfoM untres de bailleur On ne voit donc 
pas I rèa bien comment 1« jeuna Visse aurait 
M Hsste de tr« verser la voie da c« coté. On 
croit plutôt à des chagrine intimes 

Le Jeune étudiant triait à Nancy depot* 
rju«ln*iett mois nullement ' Son parenïa ont été 
inimWifltfment avertis par depéche du mal- 
heur qai les frappe. 

uueluurs thopea da .taire. __, 
ri de la mut du 12 au 13, tl cambrio- 

« l« demeure de ai Ma. gai, iiteWuteaft W« 
Or*uasr*, ». uVy. trouva qu'one **»in* 
fciwusll I enl*« cependant trou montres 
•i ÛDUMUI ; calui dailleun qu'il por- 
îLt kÄdTi» eireetalioaAvant «te quil- 
•L i* nia«, Lant&v mangs deux usuta et ab- 
sorbe quetqaee varrea de vin. 

Le butin ne lai ayant point semblé suffi- 
«ant, U ae ding« vers une charcuterie de la 
tut de Mouvaux, &u Blanc-Seau. Ses inves- 
tigations o'oul point de nieilleura résultai«. 
Le lirou: du comptoir ne contient rie« at La- 
may ae voit forcé de s'en aller aven «nuu 
«aucia-aons et on jambon. Mais ces divsrs 
cambriolages ne lui ont point fourni I arjrsni 
nécessaire à quelque« pentes fêtas et n» 
lûiiuncDt à un petit voyage qu'il ae propose 
d'accompltr. Il lente donc un superbe cam- 
hriobue et dans la nuit du 14 au ta. il pé««- 
ïreMOSUYS 1-haWUléoo de M. Eugène gam 
»Agociaut en cotoa« et v^-çonsul de Hol- 
lande, ru« de Lorraine, 43, dans 1 munition 
d> trouver du - péae ». Hélas ! «M espérai)- 
eaa aont déçue*. Il > a bien de L'argenterie. 
mais le transport en sera diTftcUe^ll odgu- 
Se le« couverte et le service eu argent, et se 

eeide h s'en aller quand son estomac cne 
famine. Tout «at tranquille at lea locataires 
«emhlent dormir profondément. Lemay allu- 
me le poêle, fait chauffer d'excellent café et 
mange un pot de confiture*. 11 prend la bol- 
le de cigare« de M. Plouvy, chausse lea boF 
lines de ce dernier et s'en va après avoir fa- 
mé quelques cigarette«. Le hardi canibrio- 
leur ne déaire cependant pa« rentrer bre- 
douille au logis. Il brise donc quelques ins- 
tants plus tard un carreau de l'estaminet 
•Mise«, me de Fresnov, M et pénétre dans 
pé luN Use ment. Le tiroir du comptoir est 
beureneemeiil complètement vide.Lemay ne 
■misa« pua plu» mt recherche«, II tir« quel- 
fjiies chopes de bière, le« absorbe et rega- 
fne «on logi«, 

L'incntpé s'en est tenu ft pom* le« vols 
■ernétrés à Boubau. «I continuera sans au- 
cun doute à poursuivre «es aveux dans les 
snltrrtignloires qui vont suivre. 

A  DUNKERQUE 
Le mntraiteur a cependant raconté avanl 

«te qnv'r le cabinet ae M. Delalé, comment 
H avait iiccoinpli l'acte de banditisme qu'il 
cnmntii dine Mme Vve Vaneosier, 32, rue 
Emmery.   

Lemay passait dan*-eetle ma, ignorant 
d -iiliujfo nu il se trouvait, quand il aper- 
çut une persienne mai fera««. Celait là une 
excellent« oceaMon et la HoubaiMt n M la 
manqua pas. Il enleva don« )• volet, bnoa 
un carreau et arriva bientôt dans 1 apparte- 
ment. Fouiller les meubles hit 1 affaire d'un 
m-1'tut. Cc'i:.-i*i ne contenaient tiu'uiv 
«lonlrc en or. Ce n'était guère aufiïsant 
pour un malfaiteur éloigné des siens et dé 
m.e de ressources. 

Lemay alluma donc une boggie et monln 
h l'étage. 11 venait de pénétrer dans to pre- 
miere chambre qu'il avait rencontrée quand 
H aperçut «ne vieille dime «e dresser sur 
son séant. 

— N'ayex point neur.lnl dit Lemay,je ne 
vous ferai rien 1 —Oue (Msirtu-voua, répliqua 
sa malheur«««« ki«aiaire, compkieuiutn 
éperdu« T 

— Donnei-inoi dt l'argent die vous laiesc 
rai  truiui'iill«, 

U vWrW femme M lev«, fen Mf à en 
carde-robe et lui remit une somme de Î60 
frsne^. DéjB tea îocutatrei- de Vimmcuble ré- 
\eillé« par I« bruit, criaient au voleur et 
appelaient la police. ■ No g... pas tant, s'é- 
cria LesnBV, Je ne vous lent rien, et ie 
crfuirt-* de veir bientôt tnH lia locataires ft 
se^ tru.i-tses, le bandit se rata de toupci 
le» fils <!leclrlqucs. 

Mme Vancoster ayant de Bon coté affirmé 
a ses voisins que le « Monsieur » ne leur 
voulait aucun mal, mais désirait simnle- 
n ent de l'argent, tout le monde reotra COU 
soi; et Lsmay dlspun^ 

Dca t'gerls le retreuvèrent dans unî m li- 
st n de toléranre d? la rue des Casernes- 
dp-In-Marine, où il leur ohiba .me carte 
d'clectcu-' au nom de O'Hooghe. Comme 
Mme VatiL isicr n'avait pu donner du mnl 
fLiteur qu'un signalement très vagua, le 
«gents le lu'ssèr-riit in liberté. 

U km«V if uléirs it Irrhirrrs 
Dapres les déclarations des frères Rin- 

geval, arrêtés dimanche, le nommé Lobry 
serait l'auteur du vol de «-offre-fort .enlevé il 
y a quatre ans à la fabrique Bauillot. Il au- 
rait également voté l'an dernier chez M. Al- 
cide Romleau et les délits qu'il a commit 
aéraient tree nombreux. Fendant qu'il tra- 
vaillait à la distillerie Guignard.Lobry aurait 

Kasé la nuit, a l'aide (Tun lire-socs, des sacs 
sucre cristallisé a Thcrel qui se trouvait 

du coté du canal. Des tentatives de vol fursiil 
«gaiement commise« k Corbehem cliei Mme 
»euve Milluy et ches M. Capnm. Le nommé 
Brécourt aurait, d'après ce que décloce J.-D 
Rmgeval, forcé le tiroir-coiaee du comptable 
de la maison Fourcy, où il travaillait, et se 
serait emparé d'une ceutaine de francs. Le 
vol du presbytère de Orebirrea aurait été 
«ommis par Lubry accouipngné de Th.rcl et 
Cornu. Les mêmes individu* duraient auset 
dévalisé un garde-manger chez M l'tint,père 
idt maire de ïlrebièrea. Lobry, Tbérel et Cor- 
nu auraient cninbnolé chez M. Cambray.cul- 
bvHleur, et de« sacs de blé auraient été «n- 
ievée par eux cbai M. Peajueur. cultivateur 
« Prebiere«. Depuis cinq ans, il ne se passait 

— qua des vola hissent coin 

Nény en Correctionnell« 
Nous avons dit qu'il y « quelque» jmirs, 

M Raoul Halm, 4g ans, propriétaire 4 Le- 
rnux, étcnt entré dans le bureau de tabac 

tenu par M. Henri Nény, le rescapé de Cour- 
rières, devenn recevear-buralfste, Nény lui 
cria a brûle-pourpoint : •< Vous avez dit quel- 
que chose contre moi. voua élea un malhon- 
nête homme I » Et il le gifla sur la loue 
droite, puis lui porta un coup d« poing dans 
la tigura. l'uia il ae mit à la sorte, en criant : 
>< Vous «vei «ommaniqu« à phnieara per- 
sonne« de la ville un livre contenant des pro- 
pos diffamatoires à mon égard. » Ce livre est 
un petit libelle intitulé « Neny le Bluffeur » 
et qui a para à Hènin-Liétard Nény a été 
condamne, pour violences, à 25 francs d'à 
mende par le tribunal de Chuleauroux     4 

Li Calastraphe de Cearrières 
Un monument commémor&ttf 

LA municipalité de Rllly-Monligny, qui A 
déetfc d'ériger un monument a la mémoire 
de« victime« de la cata^troplte du 10 mars 
1MR. a prie t'iniHative d'oaivrir une sons- 
cription a cet effet. Le trésorier du comité 
Je souscription est M. Ilavst, rue de la Gare, 

BiUy-Monligny. 

pas de mot« sans qi 
mis dans la région. Une nouvel!« arresta- 
tien vient d'être opéré« a «fiimlzia (Nord) 
C'est celle de Kanlerne, dit <• C.ft Pic ", de 
Plouvain. U a été écroué à la prison de Douai 

CETTE MORTELLE IfBBBWI 
A 1« fosse Dutemple, sise sur le territoire 

de Valenciennes, Alexandre llonrdeqiiin. H 
•M jk «et tombé du« iu«ntage d'une hauteur 
de Go mèlres. Dans a« diule, 1« malheureux 
• eu ht c«teasta vertébré, brisée U mort a 
ete instantanée. La corps a été reconduit h 
la beatiiwtl«, où hasntstj is défait 

Di «ififflt h GMov' u akide 
A NANCY 

Dimanche *>ir, <*ntre Nancy et Champi 
«eullea, un tram se dirigeant sur l'axis a 
«tmponné un jeune homme. L« pauvre gar- 
rart.  dangareuaeinent blessé, 

TBIT" TTiftW« «t " 

Le pauvre 
, lui placé 

transporté a lliopita! ervil d« 
Nancy, où il fut salmis d'urgence L'enqn«**- 
révéla qu* si trois* smsanie ismpona« _. 
n..■Minuit I.uc^n Vissa, 17 ans, et suivait le» 
cours es rinstàw« lrd«sj«sjB d« Nanrv Ses 
Mmets «eut «■Mt.g'i-l i • Créreecwr-ror 
hsseoul (NsrdV 

Il avail une part»   mafp"  *fcCu*aae««n 

* lenourte d'usagr. U«BSBJB« lew ft 
qu il y «vail «u s.tf'Til  11 avast «■ 

_   .en'ldssn* 
r Adotpae Sscstt, H ans. • 

■ ssrtMSMsnsnt* ta   "" 

nuisier à Pnllfwove, revenait . . 
Mar» Kenpn* ; m arrivant an passage a nivenu 
da furl Saint-imn, il prU mal non «an poar 
sauter t bai de M m»rhir.« et tomba si maSsp»- 
rsussmarit sur la eaausass ouït as fractura t« 
Ssd droit. M. Plhm, qui raccompagnait, hil pm- 

fua des soins et un mlUvsteur des «nrirons I« 
— «a voiture t son dmalctte. 

VOL« 
Un.vol faasftj » «é 

Ile* d« M. Alfred Puïjfi, culUvaUur * 
Kurduusques. 

A FoixrTffiie» 
■1J nos lect-'urs nous écrit de Fou1 

mi-'« la lettre txès eoosée qu'on va lire : 
Monsieur le rédacteur an chai, 

Voulei-vous permettre k un ami des ouvrier» 

par la arève du nos ouvrira lalrilers 
IX'piiM pliMienra Jours, quelques " 

réussi S persuader BOX ouvriers b) 
s: mettre ni grève pour obttmir ui 
lu n de salaires. 

■mvrters demandent une augmentoti'-n d 

u-des Chaigcs donteit grevoe l'IMuetri«, par 
sink- ée la réduction de la Journée de a-avaiJ. 
tii lot sur le« arciéenta, la hansse «as ehanoM et 

SCC3ËTË lu-IWalCADJE 
«tes Conférences Popaalaires 

A Salnt-Amaind 
Une nouvelle apres-mMi récréaUv« et scleailft- 

jue a réuni, duna&cha damier, sous la Tour, un 
nombreux pablic : c'était la 3* oonlsrancswnnesrt 
da la sm-Utjn smandlnoUe. Elusleurs artlslas de 
Touéa avalant bien voulu prêter leur concours 
gracieux et désintéresse ; MM. Lassalte, pianiats; 
Itaoul Grelin, violoniste, et LeuO Hérin, eomajue. 
M. Constant Beourepaue. un des membres dé- 
voués de l'Œuvre, présidait. La section s était as- 
sure le concours de M. Vaillant, docteur és-ariau- 
ces. protesseur h llnslitul. Industrial da UU«. 

U. Vaillant lait d abord I historique de l'extrac- 
ll.in de la bouille et montre le charbon de terre 
iluiAigné au début de sa découverte, frappé d'in- 
terdlt par les arrêts de divers Pariemenu?, puis, 
il dit son iBoportanca dés I m vernir m de la ran 
ibinc 4 vapeur, importance qui est devenue au- 
Civfhut coluaaale. En passant, il rappelle les 

isfur rua bons économiques et sociales qui ont 
été la conséquence de ce développement prodi- 
uieux 4e linauatris. Apres avoir sommairemeni 
Wiqué l'origine de la houille, U tait connaître 
qu'une bonne partie de ce combustible est rtuiour- 
J-bui dadtUée pour fournir le gai at reclairatc 
rm le coka métalluriiqne an donnant de* (eoii- 

res roloranlas dont on connaît plusieurs 
irs et qui représenlcnl une vnleur de plus de 

cent HiilUons anruiegcrnent. f^s plus belles 
de ces malli-tea colrirantes sont nrésanlées au 
i-nl-ii'' qui s'v inlére«ee vivemeet : In sanuice ar- 
tificielle. l'indiRn. sont produits tour a UMT. Les 
explosif* à urnnde puls.wnce, la métfnlte. la lyd- 
dite sont revêt«* oumms dtVives de Is houille. 
Ln saccharine, niati-'-re sucrant tfO fols plus que 
te ancre ordinaire, est passée de main en main 
» rmidltolre, qui la goûle ; celte matière qat pro- 
vient eneore de» transforma Irons du charbon, 
n'est délivrce que par le pharmacien, sur ordon- 
nance du dor-féur Une saute fabrique existe en 
Fmncn. Ce produit dorme men le softt du su- 
cre, mais n n'en a pna »es nvantaers jil les pro- 
prieids nnlritlves. I^a parfums détteats. tels que 
Pssswas de »fus et rnurépin«, la vanille eue- 
m*me, qui sont formes de toutes pièces par la 
chimie, en partant toujours du cbnrbnn, sont 
confiés t raudtloire Le dtnmant qui fait la pa- 
rure rscherehée des eießanlos n'est pas antre cho- 

perutetlent d'espérer qu'on le remplacera. 
Apres avoir stnsi explore une partie des mer- 

veilles de la science. l'Cminent coniérmeier ter- 
mina en disant que le Pape, dans se dernière 
enci-etiqu«, reprochait aux seientiflqnes de faire 
In (merre au sumaUiret. Nous sommes accoutu- 
mes à des faits qui eussent paru h nos ancêtres 
et nui eussenl peut-être conduis leurs Inventeurs 
au bûcher pour v être brfllés pomme sorciers. A 
l'inverse des méthodes de CKjiii«. les mMhodes 
de la science permeltent t chneun de toucher du 
dnifd ce qui est affirme Le su. naturel disparaît, 
chassé par les propres «te la science, comme les 
nteeaux de nul! disparaissent eux-mêmes devant 
la luml're du jour. Chanue pas de la science 
apparaît comme une marrhe en avant vers la 
Justice et le Droit, qui «ont Invincibles, et vers 
la Write, qui emt immortelle. Celle mejnmqae né- 
rnmlflon est «minée da chaleureux asariaàiMssB 
rrxmts. L'aadHoir« meinffeale au savant Conferen- 
cier lernte m sarliafaction. Toua ont suivi avec un 
bias vif Uteret aas ««moot bra lions precloss. eue 
son tnnpajje, sohle d'expressions seien lift |uea. a 
rendu ptirs rlsires encore. La deuxiènne partie 
muHcnfe lermlna cette si instructive at ai Bais- 
sante a nrès-midi. 

Congrès des analoniistea   ft   LAV. — Le 
Omgrea des an<itomihles tiendra 
d'ouverture ft Lille, lundi prochain {5 
\ cet!' occasion, l'Ad mini si rat ion saumci- 
pale a décidé de recevoir offlrietlement les 
eoniTresair-t« a rHfflri de Ville, ft % heures 
1 du soir, dans la grande salle des mariages. 

Vote« «s an dipatss. — Scrutin siu- le projet 
de loi portant ouverture d'un credit supplémen- 
taire de s| iftn franc», applicable nu chapitre « : 
• Dépenses «dméntstralires u» Senat et tooam- 
mtfts des sénateurs. ■ Adopte poi' tSl voix con- tre 1. •■     r- 

Ont voté pour ■ tons nos dé-pulés, sauf MM. 
liefuulaine et lieftsorma. sbsan» par eonfre. 

Scrutin sur I amendement de M. Antkk Boaer 
à larUdc 1er de la proposition de loi relative A 
la réiilantsnUuoa das faux, tenjiinl i la sup- 
pression du mot ■ oercle » dans l'article ainsi 
conçu : • l"ar dérogation a l'article tlO du code 
r^nal. M pourra rire awordé aux (wcles et ca- 
stans des sutlons UlnCalres. Ihermahs ou dt- 
mntc-rlquea. sou« quelque nom qse ces êlaNla- 
BSflSMts soient désignés, l'aulorisnfton tempo. 
ra-tre, limitée t la saison dee étrangers, d'ouvrir 
nu public des totaux apcoHuia, «asmiicts et sépa- 
rés, où «séant prsliaass certabi« isux de hasard, 
sous les conditions énoncées dans Iss articles sui- 
vants. ■ 

■Vont pas pris part au vola : UM. Boaly, IV 
iory, Durra, Fiévei, C.iM-quiére.(}i>rûaux^Cuee«>. 
IVulllaln. Lamendin, Lemire, ItiboL 

Toaa las aatres onl volé contre. 
L'smeiiilameot a LU nuwusaé air 113 voix con- 

tre 31 

.MI Ire»  ntaUéras   
""-»sentir plus do (I r. Ö d'augmentatioa    par 
jour. 

l'uiirquril les ouvriers n'onMls pu accepté h» 
ü Ir. Ï5 onerts par 1rs aatrons T 

Simplement, parce que, quelques-uns de leurs 
s il dtsuitf omis kor pcéelienl la resistance ft ou- 
trunee, leur rsnressntent les patrons comme din- 
(ftniea exploiteurs, etc., cas. 
Un arand riombre d'ouvriers voudraient bien trs- 

i/Liiller. mais n'osent le faire, de peur d'être accu- 
sé* de Iftobolé, de défection, de faux frères par 

PETI1S ECHOS HUM 
ACCIDENTS 

■ass«. — Ls osroaa Ihwur, François Deleouri. 
ft «a», aa srvtss da MM. Lampm trerse, ne- 

«vs*snti, ru» de Lffla, «et tornfed du stèas de la 
je**— y» sjsaftatss«. Dam sa rlmte. f s'sat 
^tssaw* sfiidussisM a» gssMU dm«, (ait «ne 
e****39 isssxaa « an« snhîisa au petgnil droit. 

Ü*^***!" JÎT" ^il1!". r>J»iaa»> Adolphe 
SUS Jî ■*■■ «■.«"«i««* ru« «s aWftsms. 
ÏTST.**r-l> «sa*«»««»««! «a «jadis aan cea- 

■sasssBMBst ssogiùn de la 

En «UasKinnl une sohitkm, on eatlme fénérate- 
ment « M.Mu francs (te salaire* journaliers kt 
perta subie par nos ouvrier«, et InévHahlom. ut le 

umraerce local n «statoa. 
Eat-il vraiment reJaowtasas de vouloir s'essaV 

tar ainsi T Naurail-il pas Clé ptas sag« que ftp 
ouvriers avant d'en arriver fc h grev«, épUSB«» 
sent tous les moyens de ronethotion T 

N'auralenl-ils pu nommer des deieguét par <r»a- 
que usine «vec pleins pouvoirs de u-aller «vec 1«* 
fialrons. 

Nauraient-ils pu provoquer une ou phisi«srs 1— générales entre déttguOs ouvriera tV-~ 

Parla, 30 mars. 
La »Ion de rhygiène publique, rev- 

it 13b jours pour r*cu**rer te afLjVsi* me Suu» la uréiudenoe de kt  Villcjeau, a pris 
.perdus, i«» m «jtaTat tr vF*^" ■oorm«Je«Jllr« <fc i «M»« pi«si«ntt par M 
disant amis des ouvriers leur font-us J   E.  Breton, concernant la permission   de 

'emploi de la oéruse dan« le« travaux da 
pointure ft l'intérieur. Ce rapport maintient 

lésdrrlae 
Est-il donc ___ 

des gens 'trugen * la cause T 
Nos ouvriers ne «oui-ils done pa« asset wassis 

florcoos pour traiter eux-mêmes leurs sfflaws. 
«ans avoir recours t de leurs sril-dèsant enlarariii 
leur prêchent la réaislancc't outrance, Isa Basas- 
sent a la grève. 

Si le droil de grève r<t IndiscutaHe, enrore tau- 
dsaJtti iv: s'en servir qui la dernière e^tréenil», 
après avoli' éputaé loua les moyens de «Met- 
liulino. 

Pour terminer, permellcz-moi de vous elle»' un 
axeiuf le qae nos ouvriers devraient niédlssr. 

Les ouvriers ratlacheurs qui gagnent aduelle- 
eul 3 francs par jour demandent a gagner 

3 Ir. 50. ' 
les pateons leur secordent 3 fr. 25, d'at une 

diffère née de B J5. 
Supposonrs que la préve dure 10 jours, il en cé- 

ult'j pour celte caU'-fluri« d'ouvriei« une perte 
éclie de 10 x 3Jtf journée oonscntie par les pa- 

trons - 3* fr   ». 
En idnwttsns, os «J«t est povi probable, qu'au 

Imut de dix josrs d« grevé les ouvriers Obuaai- 
nent .-nliCre sattsfurbou, cest-a-dire les «Jft en 
plus par Jour, les dits ouvriers devront 
le- pendant 130 jour* — 
do salaires " 

Les sol < 
ressortir tout cvai 1 le» axsiuplas pourraitail «e 
cilar t l'iuâni. 

t'a «ml d>> oueriar*. 

L'a u 0. la de 1st grova 
Comme nous l'avons annoncé dans antre 

numéro d'hier, la reprise du travail va Vac- 
centuant. Mardi, ft a 'teures da soir, une 
réunion a eu lieu ft la bourse du Travail Cn 
millier dé personnes v aasidlaient. le ciLoven 
Georges Delatle a pris la parole Cette réu- 
nion a pris tin ft neuf heures et la sortie s'est 
effectuée comme les jours précédent«, dans 
lj nlus grand calme. 

Mercredi, quatre nouvelles fllalures onl re- 
pris le travail : MM. Divry, Druulers, tai- 

fnet. me de la Monragne, et Flamen! ft 
ri eux-de-V illera Partout les ouvriers onl 

eu Tau «mentation de 25 centimes (roi leur 
avait été proposée par lea patrons au début 
d3 la grève. Il v avait mercredi 13 lllaUireu 
er. activité et on annonce encore «les reprises 
nour aujourd'hui jeudi. Mercredi, de midi ft 
une heure une réunion a eu lieu a la Bourse 
du Travail 250 grévistes y assistaient, le ci- 
toyen Georges Delatle v a encore pria la pa- 
role, ftion de nouveau n'est sorti de cette 
réunion. Jusqu'à present ftOO grévistes envi- 
ron ont repris le travail et d'ici quelques 
ifrtirs on' croit que la reprise géuérale sera 
■sanns ssaW 

A LiUe 
Chez le« tailleurs de pierres et po- 

lisseurs. — Est-ce la grève T 
t'ne certaine effervescence renne depuis 

an mois environ cher les tailleurs de pierre 
leî marbriers et les polisseurs de Lille, dont 
la corporation corjiprend environ cent cin- 
quante ouvriera. 

Uans la soirée dtiier. ft six heures, nne dé- 
li'Mtton composée de six ouvriers a eu. dans 
la sun> de la Société Industrielle, une entre- 
vue avec la délégation patronale que prcai 
doit M Lenez, entrepreneur, rue Jacque- 
niars-Giélée. 

Contrairement h ce que les ouvriers 
avaient espéré, il n'v a pas eu de discussion, 
et les délégués patronaux n'ont reçu oue le 
dépflt de« revendication« émwss par tes tai' 

LA BELGIQUE 
La situation ministérielle 

Hmtafl««, S0 mars. 
La su nation da cabinet d« ftmel de Soever 

««le ire» précaire «t le« bruit* de crise vi<- 
niéfljiie irpretsiMBt d« to «on« is lance. Le 
roi, qui ne dmul rentrer ft pruxelle» que 
vers la mi-avril, ■«amis« «on ntoav pour 
la setuamc prochaine ; on ne manquai pas 
d'y voir un indice du caractère critique de 
la lilueUoo. L'accord qui devait inlervtnir 
entre tes deux fractions d« 1» droit« «a «ujei 
d« la durée du travail da«a les saines n est 
pas tait encore et l'on daajftt Mil m faaaa,par 
Suite de is résistance de M Iteernaert ft 
taule mod iflca lion au texte de «on amende- 
niant ^tipulnii1 que la dorée de la journée de 
tsmvail uaiiH le« mine« du Lintbuurg sera 
rnW par arrêté royal. 

Mais le malaise politique ne provient pas 
eaeenti'ilenient de« difficultés que presert- 
te h b-7istnlKin minière ; c'est un malaise gé 
néral, dtJerm>(ié aurtOttl par Le irroe pro- 
«éiue colonial qui se trouve nettement nu- 
•»é a l'heure nr-tuidJ« «t qu'il tadl résoudre 
Même des journaux eattùliqaes pré'endent 
q»e le catimei écltouera sur ce pont. La 
owmmi--u'iii parlementaire chargAe é'exami 
ner 1c projet de loi coloniale s'est réunie ft 
nouveau mardi cl la discussion a immédia- 
tement fan apparaître la «rotonde diver 
geme de vues désk signal*« iei.'Iiie note 
«ouvernemei.liile mamtiasil qne le conseil co- 
fcninl «iiiil s'agit de créer ne pourra avoir 
le caractère dun petit Parlement contrôlant 
ht pouvoir exécutif. 

La plupart des meoibre« de la commis 
sion pari cm cataire ne veulent pa« d'un con- 
seil colonial composé de quatre nienibreu 
homnica pur le roi, comme le prévoit la pro- 
asjt. M Heernaart, de 1« droite, M. Paul Hv 
mans, de la gauche, ont prcisérslé vrrnnent 
contre la tendance absolutiste eu projet, fai- 
sant ressortir qu'un conseil Colonial sans au- 
torité réelle créerait inévitthU-inent ft la pre- 
mière difiiculté, un conflit «nlrr U ooesotiSJr 
et le Parlement. M. Woestc, le leader de ta 
droite, a reproché aux camosants de vouloir 
réattRer une œuvre de ménane« A l'égard du 
roi, mois lui-même a proposé de composer 
ta coutil colonial de neuf iwrabrcs, dont 
cinq seraient choisi« par le roi parmi tes er> 
tonianx ayant fait an séjour «m Congo. Dans 
«et ordre d'idées, les prcmo^tions les phis 
contradictoires ont lié faites ft la commis- 
sion, mais toutes comportant le principe de 
l'Intervention du Parlement dans la eompo- 
srtkm da conseil colonial. La discussion doit 
so poursuivre jeudi. Si le geuvernement 
«en tient su texte de son projet, il ««t cer- 
tain qu'un nouveau débet sur la question 
congolaise se produira ft bref délai ft la 
Chambre, et c'est Ift que le cabinet de Sme! 
de Naeyer risque d'être définitivement bat- 
te. Aussi prétend-oa que le comte de 8nv>« 
d« Naevcr, avant d'en arriver là, préférerai' 
«• re'.irrr volontéiremenl plutôt que de torn- 
her sur un vote de la nwrmhre qui, par dell 
le gniivcrnemenl, atteindrait la politique co- 
loniaie du roi. 

leurs et polisseurs svndMiué« ae eoura 
"   semblée du 1* mon dernier. *'- 

sont ces irvencMcstinr«. 

._   de 
. Vote* quel- 

1 Travm j a "la^jovirnée et parement de* sa 
taire« par semaine : 

2" Augmentation de un franc par four ft 
tout le personnel fexceplion faite des appren- 
tis qui seront rémunérés «ekm leur» aptitu- 
des! : 

8 Finir la fournée é 7 heures au Heu de 
7 heures ) avec un arrêt de 20 minute« pour 
le roater : 

"ln dénls^ernent de rm frane per lour ♦• Un dé 
our tRner 
5* Thul i 

pour tllner à parlir de 2 kilomètres . 
5* Thul ooATier Inlllenr de pierres.   

brier ft polisseur ayant travaillé tout l'été 
dans on atelier devra être occupé tout l'hi 

er sans aucun four de chômage : 
6* Aucun patron ne pourra occuper or 

ouvrier ne faisant pas partie du syndicat : 
7* ToinT travail fait en dehors de la jour 

née ordinaire sera pavé double. 
Ces diverses propositions se 

née« prochainement par les patrons et une 
réponse sera envoyée dans quinte tours au 
sv wheat ouvrier 

On dit qu'une grève éclatera si les psb-ons 
n'acceptent »oint auebiues-unes des revendé- 
calions émises et notamment celle avant 
trait au travail d'hiver et d'été. 

En Sein«»-©t-Oi«j© 
Melun, 20 mars. 

Le nombre des gréviste« agricole« du Mnl- 
trsn e «seifs« ésmW. Uaiifseiia a été te- 
iwtwrt Urv^isr-Osareq, «sue Is^eeHe II. 
Cawrntn. ÉÉpuil de ll«««y« frte te parote. 

THÊ CHAMBARD 
LE «rJUJW NBOAItr 

BOURSE DE BRUXELLES iijuert, ra«L»«tr« d« k gerrr«. «t I 
rai fUikia«   lllll 111 ssasjasaaaaaai 

Uru«W*s Visas«. 
FOOQ. d'EUt - Braaailes IM1H utres 

prettsotrtieuhtrMneaditj M Ji 7, — Uruseilae 
ItOl 1 ]/) 0 0 s primsi 1« . / — ■srasaUss- 
et« mimas 1*W7 I 0/ù s «TIOMS K   .   / 

Ooügaumu. - Aotersuet7t 1,1 ftfl 10t>0 ./.   les d> U n.i.'iicipebté.  et a«tat énriafs) 
- Aunri iftOl 1 û/Q VJüM 11 disposé ft etudl-.T le projet A pe^saaeteB 

dé<r»n.ei>mem d« Lille. La t 
slwé aaspre« 4a M. te I««Jé^^ 
veiute bun. fairs activer les dWudsre« L 
malHes. M le rAiuiatre do k» gurir» » i 
■-•rv* tan «xxuefl ift« /avorabas «M f 

UU,.. 
tf tilt .1 - bortMuss- 
IBOMMS Bains gnisT- 
raeisM-Nard   x!8V W - 

Char h— «■ mn - Kt 
■Sri U060-   Bou-sTA 
Ca&tral !4,,M . 
UMvslieres tuas,. 
Çnsisfits »C.. - fiaiiisi è* SÎîia *■».» - 
LsMrsaca si Uonaa-Fseva«« V0ÜO U) — üostflre 
ö*o, . — Grsad Biiissoa liOO, — Grande als 
cnioea Feu de ttour «60, - HorioiUtt... - 
Huiwl.sres unies du Basam d« OiarUi<ri «tl 7» - 
Marcaienoe Ttf.'.iO - Mariemoat UH^JO — Oo*\ 
lerftt ulpart s -.illy Î476, , - Nord Otartero. 
es f r«p tr *i» KM. . — ft*«aaa U * 'her.«*■■»■ 

sS9t... — âacr«-aiada«M Mit.,.. — Trtea-Kstat« 
W I, 

A.ci«eiee — BaaoM tfvft et Lasnatars ds) 
;60.;5 MewIluri/iy.^e'^-iUeiltT.W Ssmbre 
M-Mose la soiivu priTuatp*«) sal,. "'■'ri 
s- Mose le action oio-uaire, IBS,.. — lllislmuil 
(Pertes de M00, . 

laauatnas aiversss — Prndmta f'tosrtua* 
«• ürootwnixjc* tSsu, - Sot« Artiftetsti« d«T« 
USSSISCLOD priviiasri*«"    * 

Barass     Cambre* 

K   1*1   d Tubiif 
i^a-i M... 
a ordinaire 

L.IIJI-,E2 
Comité LUteas du - 

Le Comilé LiUow da Progrès du Nord 

heure» du soir, steas'la 
du   Graiid-Hdlei,   là,    rue Faidherti«,    uns 
«xm^rence-cooeert de faatull«. 

"". de Lauwereyns, avocat, vice^reel- 
dent du ComiLi, y parlera de« u Chansons 
de BérangaT a. 

Le CumUé a «u le bonheur d'obteair, pour 
oeite léte le précieux el gt'aeietri rmeours 

Mlle Cruque, chanteuse, 1er prix e\j 
«conservatoire; kiQs Haven, maniskt, 1er 
prix du Conservatoire; M. OuvDHar, frofe*- 
aew h 1 lu. ütut Indusbriel, al u. Certoat, 
barvton  élèv« du Conservatoire. 

Le« v,«riéuur<>s du CooaUé ont reçu «Vs 
convocaHnn« individueltea Cent si ilsti— 
«ont ft U dispoaiUof des ansis de « rVsej*s 
du Nurd » au bureau du jouioal, 27, me 
d3 Bélhi-ne- Chaque invitation est valante 
pour une famille. Leur production «era da- 
.pandée ft k'entv''<e ite la salte. 

Noos rapp«te«ai 
que drmanr*a* i't mars, ft onte Heures, notre 
ci IteboTut-nr Paul \sxacrnm t*ra au KVT- 
saal une conférence sur :Uste««Hj«fAsstBaia 
lctals. Le« luba ptddtesire tiwss aesss 2« ce 
rasai« ré*iiaihii«sj«B»i. DM certes «mt dés 
aujourd'hui «léposées dans nos bureau ft la 
>li*-|<Mli.jii i'e it« iecleiirs. 

Una affair« d'escroquerie 
Nous lisons o> MM. Barres et C sa set- 

UorjBicur, 
Je lis Jftua votre tiau^ioble tausuai ft te date 

20 mars, qu un du tues anotus euiployès s'est 

Cette lafurttialion est 

L'Ef PLOI OE U CERUSE 

>k» «te te oérui 

peu >re* le texte voté au Sénat, saul en ce 
?i:i concerne la question de l'indemnité aux 
abricants de céruse. Le principe d« toute 
iHlemnité est rejeté. 
la Commission a entendu sur ce sujet M. 

Vivian! qui s'est pronuncé très nettement 
contre lout« indemnité, et, en outre, a fait la 
promesse de déposer prochainement un nou- 
veau projet de loi tannant ft l'interdiction de 
la céruse pour le« travaux ft l'extérieur. 

Goiipts fit CtiIratstBS 
c Sutrtrta ei ne Disiiiisriw 

Paris, 20 nw 
Le cintrés de l'Association des chimistes 
: sucreries et d« distilleries, s'est ouvert ft 

l'hôtel Continente!, saus la présidence de M. 
rnlat, vice-président. Cent rinqoante con- 
Krcnaistes y prennent part. Le Congre« e été 
précédé dune assemblée •rénérale, au cours 
de laquelle M. Frittet a souhaité te bienve- 
nue aux congressistes. Au nombre des ques- 
tions qui vont être traitées, signalons : ls 
culture de te betlereve ft sucre et les nou 
vesux procédés poor extraire le jus de bet- 
terave et l'épuisement des jus. Un banquet 
présidé per M.  rtueall a réuni ce soir les rtàsMI par  I 
ongresaistee. 

L'AFFAIRE DES   FICHES 
Le Mans, 20 mars. 

Les colonels Cheven de Gueleran el Cou- 
len ré<ianieaent 50 000 francs de dommages 
intérêts ft M. Lignenl Paul, ancien maire du 
Mans, rtméreble de la loge du Mans, en ré- 
•arntron du prejitdice motériel et moral qull 
eur aurait causé en transmettant au Grand 

Unerrt des fiches les ermremant. 
Le Tnbunal civil du Mans, après enquête, 

a rendu éu^)iirJ'hui ces daux jugement«.' 
U écarte tout préjudice matériel mais, fai- 

sant état (te te déposition de Didegam la- 
quelle déclara one M. lignenl a bien trans- 
mis tes neftea, le Tribunal condamne M. Li- 
«n«ii, «n réssjstion du prejudice moral, ft 
payer à ctieeun des deux colonels 1« somme 
-lu W0 franc« t tttre de dommages-intérêts. 

TMÊÈÊB collision û$ trains on 
Handctwurie 

Kherbine, 20 mara. 
Un« collision e «a lieu, en gare de Turus- 

hiche, entra un train dis voyageurs et «a 

Dix-sept psnsonnes ont «U tuées, trente- 
cinq grav«n>«»t btesaasa. 

FoudrojtißamntU électrique 
Nsrbonne, 

La femsM OouctMT, 
ans, e fttè virtuos ds son dsvoasmcnt. Vers 
quatre rweres, «n solda« do 110* ds ligne 
ressentait une violente commotion en pu- 
>onl are« d un des poteaux de te Conwaasie 
détecartert«, teetaOlés aur te czassiun <teT«*- 
ret. C'éftast u 41 ratera« «s eourmnt mi, 
s étant rorap«, isapillsii «er ta dssoun. lié 
«reusj d'éviter de UOUVSMX «er1ils«t«, ta 
femme Basicaasl essaya ft raste d*ane toree, 
de rlitest!te ta » «a aotesu. Kite était sur 
ta nptnt èê llieUsae son opération, lorsque 
ta Arde est arftsse. U ai, reprenant sa po- 
sition pi 

«ont to 

Votre rédacteur, mal informe", ajoute que j'au- 
rais promis de rembourser les .somme que mon 

■vim employé s'est fait remettre. CVst une su- 
re erreur «rue je rn'eu i presse ds vous sfcgntuer. 

Ja vous prie d'ugreer, etc. 
Charles Baaiuo et C, 

sieas uans «aeris «s eflet «see Fosaoycrax 
a «tait qu'us iiupkrj é sskaiturne de la Isaat- 
me  Bu rrt.u dont il avait été 
«KM« de novembre W0R. 

U GRAXVGABDXTRÂSluuUiit 
Plusieurs de noa confrères ayant annoacé 

rue ta Grand'Cnrde allait tbsxwraléru eu «ta 
luoina être complètement tr&isfi^saérjssu« 
avons demandé un enlreben ft M. Louis Cor- 
donnier, architecte,cliargé d'établir le« plans 
des travaux, et M. Cordonnier noua a axé 
sav l'état de la question. « lu étaeti, aeni 
a-l-il dit, un plan de tranaformoUon de ai 
Cimnd'Carde. Tout d'abord, reacaiier er 
pierre disparaîtrait et la façade de I immeu 
ble serait ramenée ft ralignemerrt. 

«Des étages de la Grand Garde et de l'hor- 
loge rien ne serait modifié. Dans mon plan, 
je surmonte tout simplement l'édifice actuel 
d'une toiture et l'horloge d'un campanile. 
style Louis XIV. Ce campanile serait lui-mê- 
me surmonté d'un pnere électrique d'une 
grande intensité  luxaineuse. ■ 

Toute la parti« de l'adiaWa saaaaltamsnt 
masquée par l'escaber serait percac de lan- 
ges baies vitrée« «ri ornée de motifs artisti- 
que?. 

•L'immeuble augmenté d'une emprise sur 
marché Saini-Nicolas, (tesûné lui-même ft 

disparaître, deviendrait un superbe et lu- 
xueux magasin as nuuveausftsa. bur l'enaem 
ble du projet el pour l'execattsM des txavaara, 
c'est au Conseil municipal qu'il appartient au- 
jourd'hui de se 

irsas» a«a%«| 
L ou ftpidi'iruN   «saua «érteuse sta i 
allurs Oiiitiuriaju*, as** rlsssjii saaej 

utoia ft J'Kcile uee Asie P  " 
viugtainj d daeaa d« is U^axaueew «_ 
ont été «iteaete euosa««««-aurt «t t_ 
ft ruinrno-rie d« Idsôse. üustusw tear 

«'e'-ca ft déplorar. t««*ue*ae «est sft» I 
n enrayer, ft cause du grand «SSSUBBM 
vléve*.    Auaai M.  1« Préfet «te NsreV«* 

is la de jaioa (f«*M—• «w -— 
départ pour les 

conaenuei.oc touj   _ 
■inenK Ul je das «Èvea «sU «a«, 

e>s mardi A k Mairie poar y str« 
'■t hier mti Un LUI eiédVa" a 
•rots cenu *auae« 

a vsranees <£> PétesnaaM 
i lui ufteia aersaneeU, ëpâv. 

édecas a l*«tt««te aar «sa 

mm  A midi uaa^JffSJfJJJgP-**. *** 
'i commencé. Par aatils Tri «sas« «sa .-îj.. 

'école. U én7 dTleusré« V.! 
pas fixé« d'une u»oen precis«, suûa eate sav 
ra lieu vrii.^rnblsxhteuwnt dam te première 
dizaine d avril. U us raste ptea A leesata IM 
Arts cl Métiers que tas ■"> '---—^^ 
ne partiront que 4ous «teax oa trots teersi 
ix'.te sorte de licanciunionl «ut uns «aasate 
mjsnr« de aruuencj, asate se« islaaté àaf> 

■'    étaut danoé 1' '^^ ineon'-sta) 

'•cuiurSsiS'" un mflicii' de phi, d« 

Giertet LilhMM. 

I>rox rtKv.ux ^pa.roMot i u. ciwtol,ei 
■ llcl*, à un eorbûlwd, ' iitl «i v^^K 
'j^a on nrawa. MkiEu^ml U> 
"î.™ o»MH du n^la, m lu ta <t- 
nwUtrc du Sud. ouixl Ot pnraat nm* 
renluimiL  A yule iflnn Ui *HV 

il! »e <liri(ram nr> k |    - ■ 4 M. 
• ItlifnJeliiMiailHkk» 

»J^««i m droit,   «frt. «. 
*• ankn. k leram d» »It » •• ■ 
«'il son domicile. 

■leux, cuuauuil   1,   rtiif«mi„ d',a 
--elle, c  itenuit d : j, œol —yiemU Ir^^e. 
placée pu- «Se d,na m» araolpede «te 
nre i coMclur. Elle TBMcrne, k, jtww tt,» 

in .-Ile rtr.- »t frtiiuiiM< ekei e«e   a* •1 m «„.be ITSbî, «HST-JE 
overt un« enquête, ajlili UM laa iSm 
ent rinnuarte frnnes aval -at MM eu «> 

kH p«p la patiU Manimln. al llatrltada 
eoauite tntpe toaa lea m-ml mm de aa •> 
«mile. Mme Ihaaaau at aea «air1  laflun. 

le. 21 am, onl été arrM«, et «mmeTaî 

ro*>t«re. u toniine tMfrea a m aarat» 
n*e nn ai  

fnemlarrlr. eraraMa t Oafcrto 1 «ii|a»i 

U. üuaaart M.iiwaa. elHdiaat «Éa la ajouta* aat 
JjMIraa. •  »ileau._dev.nl BBtlSSSm 

W&   l»l«»»   UeeaaaaaaTTuiaSaaa 

e7r&»S±e«ÛTBlB3â 
■Wltgnei» swaM- 

Lbelg:. «fcasi Wtc rtosa 

lîîteat-oi-^ii 
IIAPTEMCS. leriaaro«« et «.ft-s 
K. BRTJLIK, U, Ras Naiienai«. lelXUÛ 

Expoejrtioii «u I_iUo 
Nous «'«vans   pa«   »oui« déveiler hier 

l'idée géatale de kiua «M cuttauserygnls de 
rue Ls.)ijefujoiae, à Ulk. 

Toux suns exception exposeront dimanche 
prochain 24 mars, dans leurs magasine res- 
pectifs, de véritssass msrvailles. 

Nous pouvons aasuesr nos compatriotes 
que sells uanovaiion toute spoeUsiée ssra 
un véritable régal pour tas yeux des pro- 
meneurs. 

... . rue de 
rAtaszar, 4 — WaHeraespe Léon, rue (xms- 
tou, a — Cairy Théod(are, rue des Pu,-.;««, 
tX — Uevuis (Jairi-, rue La r'ontauw -* 
Quivy de rElang Eugêi*, rue Meurewt, ta 

Deanaere Philnmras, rue du J^ieru, «4 — 
tern te« asnnsi i—ii, ras de Cunde, m — 

Corrul Albert, rua lai^u^iin-MMtee, «g 
s. — Mee Valentine, 1« lexua, ave- 
dta, t - Désir Gnbneile. t inoia, nia 

Pierru LetTand, Sa? — iteeny WaKai«. S 
an% époux d« CéieaUae Oinuo, va« dts. 
«tuerme», 124 - Mras-ausi-Neel. M aaa, 
ép<aix de Marie cümtuoL «our ft Fieas, S — 
Piteux Jaaanc, X osui.-,, EUU de Ssaarnsd, il 

-     épmr de «sJMfe&e 

Ma. — Les dispensaires de 
vm-'iaut*on «mti-ilo r:slemnt encore on 
verts : les U 18 mars, de midi ft t beora 
et de 7 ft 8 heures da sou*, et le 24 mars, de 
M) Mères du matin ft midi Ces daisesisarres 
sont instillé-- : rn* dts Fossés, nie» Oent'- 
rne Si Gatiii'l, boulevard ftiontepelto, 
l'énelon, quai de la Basse-Dedte Stalle aux 

la ville de Uta et le ■asxesssrsir des Car 
métHes. ~ Après dee débat« qui ont occupé 
tas nudienors iss X3 wnvier «t a« février, 
et quatr« MsnaiMa de déubéré, M. ta juge 
de paix Mercftier vient de rendre son juge- 
ment dana ta procès «tente par ai. Dsstia- 
i -«aux, liquidateur es ta Civaragjation des 
Canneutaa, oaatre ta v Oie de Ulta. Nos tac- 
leurs se rappeuaot qu'il «agit d ae titre «ta 
rente française de sept francs qui est ins- 
crit au (iraïau-Livrs de la Delta puMiena, 
sou« ta nom das isHNitaiiaes Csnaéhks, 
■nais que ta ville «ta Liste détient tnftnnasns 
«t «e rafoaejt ft lasuitAiu e« tap ids tsar. 
Dans uns isalaacs ton#sera*«st OMttata. «i 
fort Hudiée. ta «aatiagai laglsssal qui pre- 
siils U jualice ds paix du 4* airetsdiiianiMl 
donne comatatwna lit gain de cause «a K- 
(l'ildete-ir et condamiv: la Ville ft lui rar&et- 
tr » ta titre svec le« arrérages iiuuuuant 
tcyjchès. 

Binse eunita, 41 
Heiniet, rue Chevrewi, it Il K bard I 
«uente, H suit, ooar Anaart, 6 — tsintacsf 
i.-tthcnn«. 74 sna, *?ami* es Map est su tàv 
reman, rua d« Fiera, te — Waessjie «Httas, 
so ana, i 
IM - Dearuisaor «xastare, «S «nw. veuf d| 
VugusU Wllnxd. rue de ta r^x-iiailredkt, 
Ä — Farter Victor. 71 ans, épsaut de Ofti 
mentine Planrfte, nie DaglanaL as> — Dans 
■sels KveAaaHme, « iour«. rue Garpseam t« 
— Capon KoHuné, 7Ï sna, veuf de asusâte 
Lanthsrl, Me «s te l-«si^Tte«rtH, if — 
Maillera Louis. «4 an«, vsuf de Marie Ooe- 
trelong, rue Nlciites-t^blaiie, 4 — &%3ttl* 
ueîri Uonie, 17 ana. vsave * Oterais De- 
riruex vue de 1 Moaii^Miùtislru, * - Ûb- 
monppw Eugène, Si ans, époux de Anna 
Menu, nie de la Halle, 19. 

Fêtes, Concerts et Bal« 

caorwai ■ L* lira, da "aan llaaifc, niai • 
orauuea paur alaïaarl, M aa™, iu> grand aaa. 
cart .-um de bal qui don aarar Uaa a l'Akaaar. 
ta aauwl fadmttuefc-llon n'a rtan niaîal' pot 
raMee ea*e M, >„ m, n ,u aanrei 

U 
00**8 a-rwntinlqu, 

L AddT.uilaralMn jajatMaJa de UDc n- 
nilllllll.ajan«, Vaajy ■M Mk U U, rapraaaot aa po- areMdla aar KM. r ■ ÏÏÏÏTMIII . Vaaila, - ^ J*.' 

I"   i Sllpull IMWaalu.    lanaM, a m lafw |aa>> «aralaraal «. *+lgSÙ* 

Ulk« : A  Lanllaa.  
oue, lar prU d, ekaal et n 
ciâaaai.aaaaa an. e, » 

M a, la Ijrkjaa'; r ' 

K* neaart et"S 
loB»- IHPI .U».— 
ffiiiaaaj a», tenu par y L. 

rfal dosts «ssussfc «a «as 
da MM Ma ae a» eaa». 


